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Cap Xavier de Haller

Cdt cp chars 17/2

Le cap de Haller et la 1712 ä la prise

d'Etendard.
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La
loi de Murphy est un adage qui s'enonce de cette

maniere : « Si une chose peut mal tourner, eile va
mal tourner, » Selon une autre Version du meme

adage, s'il existe au moins deux fagons de faire quelque
chose et qu'au moins l'une de ces fagons peut entrainer
une catastrophe, il se trouvera forcement quelqu'un
quelque part pour emprunter cette voie.
On peut Interpreter cette loi de deux manieres : l'une,
humoristique, est de prendre cette loi ä la lettre et
de l'eriger en principe de pessimisme. Vue sous cet
angle, la loi de Murphy est le constat, eleve au rang de

principe fondamental de l'univers, que « le pire est
toujours certain » - d'oü l'expression familiere de « loi de
l'emmerdement maximum. »

L'autre vision consiste a voir la loi de Murphy comme
une regle de conception : on ne considere pas la loi de

Murphy comme vraie, mais on congoit tout Systeme
comme si la loi etait vraie. En particulier, un equipement
doit etre ä l'epreuve, non seulement des accidents
les plus improbables, mais aussi des manoeuvres les
plusirreflechies de la part de l'utilisateur. Elle justifie
donc les principes de la conception de sürete preconisant
de planifier et d'eliminer d'emblee les possibilites de
mauvaise utilisation, par exemple ä l'aide de detrompeurs.

Cette loi appliquee au domaine militaire peut amener
ä l'enonce suivant : si l'ennemi est ä votre portee de tir,
vous etes aussi ä sa portee. Aussi limpide que paraisse
cette conclusion, eile peut toutefois etre declinees sous
diverses hypotheses et mener ä des conclusions qui
peuvent s'averer decisives dans une action militaire.
En premier lieu, etre dans la portee de tir des armes de
l'adversaire signifie un danger immediat pour la troupe
et, partant, pour l'accomplissement de la mission. Dans
la planification, il s'agit d'anticiper cela au moyen d'une
analyse detaillee des moyens et de possibilites. Dans cette
hypothese, une action preventive (actions prealables,
planifications previsionnelles) permet d'eviter de devoir
subir le feu de l'adversaire et donc de risquer de mettre en
peril l'accomplissement de la mission.

La reussite de la mission implique une action decisive
et efficace, mais egalement les mesures necessaires ä

la protection de ses propres forces. II s'agit d'eviter de

se retrouver fixe et donc de toujours garder l'initiative,
ou au minimum la liberte de mouvement. L'initiative
peut etre maintenue en agissant de maniere opportune
et rapide, de facon decidee, en capitalisant sur les
faiblesses de l'adversaire, par la surprise ou l'utilisation
optimale du terrain. Le chef militaire doit demeurer actif
en permanence et non pas simplement attendre que les
evenements surviennent.
Cette conclusion, au-delä de la conduite d'une action de

combat, doit etre appliquee ä tous les echelons et dans
toutes les circonstances de l'activite militaire. Ainsi, il
est essentiel de deceler suffisamment tot les problemes
eventuels, qu'ils concernent la marche du Service, la
conduite d'une unite ou une action de combat, afin
de pouvoir trouver des Solutions (resolution), reduire
leurs effets (mitigation) ou tout simplement les eviter
(prophylaxie).

A titre d'exemple, citons la preparation du REDIMA par
le sergent-major d'unite. Ce dernier doit imperativement
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A la fin de chaque exercice est effectue une critique; puis aussitöt on se

prepare pour le prochain passage. etablir une planification de son personnel afin de savoir
quels seront ses points de friction dans l'engagement du

personnel ä disposition.
La planification du personnel est egalement une question
primordiale dans la gestion des unites. En effet, les postes
cles doivent etre pourvus, faute de quoi la bonne marche
de la formation est mise en question. A titre d'exemple,
c'est souvent -malheureusement- le nombre de pilotes
qui determine le nombre de chars ä engager lors d'un
cours de repetition.

Au vu de ce qui precede, quelle que soit la Situation, le
chef militaire qui ne fait que reagir subira les evenements
sans pouvoir les influencer d'aucune maniere. Des

lors, pour garantir la reussite de la mission, il convient
d'intervenir prealablement afin de pouvoir se creer une
certaine liberte de manoeuvre.
Cela commence par l'application d'un processus
decisionnel systematique et standardise, qui doit etre ä la
base de toute activite de conduite et qui permet d'obtenir
des resultats rapidement et de maniere süre, meme sous le

stress et dans des conditions incertaines. L'apprehension
du probleme est determinante pour pouvoir planifier les

actes de conduite. Dans cette phase, il faut precisement
detecter, voire decrire le probleme ou le facteur limitant.
II faut aussi acquerir la vue d'ensemble des aspects
principaux des täches ä accomplir et cerner d'eventuels

problemes partiels. Lorsque le probleme a ete identifie,
il faut apprecier la Situation au moyen d'une analyse de

cinq differents facteurs : la mission, le temps, le milieu,
les propres forces et les forces adverses (AUGEZ).
L'anticipation et la planification permettent de conserver
une certaine liberte de manoeuvre. La communication de

ces resultats permet egalement d'associer les cadres et la

troupe ä la reflexion, puis ä la decision. On gagne du temps
par des mesures d'urgence ou des ordres prealables.

En conclusion, garder l'initiative de l'action est une
condition essentielle ä la reussite de la mission. Ceci exige
des cadres une planification en continu. Ii faut anticiper
les problemes, prevoir et estimer les risques, reflechir de

maniere souple et en variantes, prendre rapidement les

mesures necessaires pour minimiser les risques. Le chef
d'une formation doit, s'il entend sa garder une certaine
liberte de manoeuvre, appliquer l'adage : « voir loin,
Commander court. »

X. d. H.

Presentation des exercices de section par le cap de Haller.

Critique intermediaire par le commandant de bataillon.
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